LES Etats-Unis PREMIERE PUISSANCE MONDIALE
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intro : 

La géographie des USA : (la taille ,environ 7 fois la France 

Orientation des reliefs Nord Sud : à l’ouest les montagnes rocheuses bloquent les perturbations océaniques (sécheresse à l’ouest 

(sur la bande côtière est arrosée

(courants froids : NY par ex a 1 hiver froid et neigeux, l’air froid polaire ne rencontre pas d’obstacles (ni montagnes, ni mers) 

(le relief : grdes plaines favorables à l’agriculture (mécaniser 

(les grds lacs servent à la navigation et aux transports de pdts pondéreux 

( fleuve : mississipi (sud nord 

(le peuplement : Est en Ouest 

(climat contraste à dominante 

(continentale (2 saisons) sauf au Nord Est  et sur la côte californienne (climat méditerranéen) 

(Tropical(en Floride

(Tornade, tempête, inondation.

CONCLUSION : La géographie d’un pays n’explique en aucun cas sa richesse. Elle ne démonte que ce que les hommes en ont fait avec les atouts et les contraintes.

I/ L’agriculture :

L'agriculture : vecteur et traduction de la puissance américaine

Les Etats-Unis sont une puissance agricole mondiale, cela ne fait pas de doute : l'agriculture est un élément essentiel de la puissance du pays par l'intermédiaire de l'importance des productions et du food-power. Mais l'agriculture traduit aussi la puissance américaine, par la mise en valeur de régions difficiles à exploiter, la maîtrise de l'irrigation, de l'érosion, etc. Il est donc possible de faire deux cartes sur la puissance agricole des Etats-Unis.

Nous allons essayer ici dans un premier temps de nous réduire à une seule : "L'agriculture des Etats-Unis : élément important de la puissance économique des Etats-Unis."

Les Etats-Unis sont le premier producteur et exportateur mondial de produits agricoles et agro-alimentaires. (maïs, soja)
Cette puissance repose sur : 
· des conditions naturelles favorables (grande surface agricole, climats variés) 
· des moyens techniques modernes (engrais, mécanisation, feedlot…) ; la productivité est importante 
· une agriculture intégrée dans un complexe agro-industriel contrôlé par de puissantes firmes multinationales (Phillips Morris, coca-cola) 

productivité : quantité produite par rapport aux moyens mis en œuvre pour l’obtenir
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II/ L’INDUSTRIE :

· L’espace industriel s’est modifié depuis 1945. On peut distinguer plusieurs phénomènes : 

· Evolution des facteurs de localisation industrielle : les industries traditionnelles se localisent à la croisée de la main-d’œuvre, des marchés et des ressources naturelles (matières 1ères et énergie) (théorie du Triangle de Weber). Les industries nouvelles se localisent à la croisée des aménités, des capitaux et de la recherche-développement. 

· Déclin de la Manufacturing Belt (Nord-Est) qui a tendance à devenir une Rust Belt, même si elle conserve un rôle majeur (la ½ des emplois industriels). 

· Installation de nombreuses industries du complexe militaro-industrielle dans les régions de l’Ouest pour des raisons stratégiques (Seconde Guerre Mondiale, Guerre Froide) et économiques (moindre coût de la main-d’œuvre du fait de la forte proportion d’immigrés et d’une pression syndicale moins forte qui incitent à la délocalisation par rapport au NE). 

· Maritimisation des industries lourdes du fait des importations croissantes de pétrole. 

· Installation des industries nouvelles dans la Sunbelt du fait des aménités (héliotropisme, balnéotropisme), de la présence des capitaux étrangers (nippons), des opportunités offertes par l’interface mexicaine (Maquilladoras). 

· Développement de grands complexes associant l’industrie et la Recherche-Développement (Silicon Valley, Route 128 de Boston…). 

III/ LA POPULATION :

A - Les Etats-Unis : une terre d’immigration

Avec 270 millions d’habitants en 1998, les Etats-Unis sont le 3è pays le plus peuplé. Le peuplement est le résultat de plusieurs vagues d’immigration : 

· du XVIIè au début du XIXè siècle : arrivée d’Européens et d’esclaves noirs africains 
· au XXè siècle : arrivée d’Hispaniques et d’Asiatiques. 
Ce peuplement s’est fait au détriment des populations indiennes.Les Etats-Unis sont aujourd’hui le pays ou l’immigration (légale et clandestine) est la plus importante au monde. 
La population se compose donc aujourd’hui de : 
· les WASP (White anglo-saxon protestant) : 73 % 
· de plusieurs minorités ethniques 
· les noirs : 12 % 
· les Hispaniques : 11 % 
· les Asiatiques : 3 % 
· autres : 1 % 
B - Un peuplement très contrasté 
1. Une population inégalement répartie

La répartition de la population s’explique davantage par l’histoire du peuplement que par les contraintes naturelles. On distingue : 
· des régions très peuplées  au nord-est et autour des grands lacs ; la densité diminue vers l’Ouest. 
· des régions peu peuplées à l’Ouest ( montagnes rocheuses) à l’exception du littoral Pacifique (Californie). 

  
2- Une population urbaine 
80 % des Américains vivent en ville. 40 agglomérations dépassent 1 million d’habitants. Les grandes agglomérations se situent sur les 3 façades maritimes et autour des grands lacs. 50 millions d’Américains vivent dans la Mégalopolis au Nord-Est. Les agglomérations du sud connaissent la plus forte croissance. 
 

Les agglomérations s’organisent en quartiers très différenciés : 
· au centre, le C.B.D. 
· des quartiers dégradés près du centre les minorités défavorisées se regroupent par quartier : des ghettos. (Harlem). Les difficultés d’intégration de ces populations remettent en cause l’idée de melting-pot. 
· d’immenses banlieues pavillonnaires 

   

3. Une population mobile 

Les migrations intérieures sont très importantes et modifient la répartition de la population. 
 

Certaines régions sont attractives : la Sun Belt (Floride, Texas, Californie). Cela s’explique par l’importance de l’ensoleillement et au développement d’activités modernes et diversifiées (informatique, aérospatiale). De nombreux cadres et retraités viennent s’installer dans ces régions. Ils viennent des régions répulsives du Nord-Est. 
 

IV/ LE COMMERCE :

Le commerce avec les États-Unis 

Les données sur les comptes économiques ne donnent pas de renseignements sur la destination des exportations ou la provenance des importations par pays. Toutefois, en utilisant les données sur une base douanière, on constate que les États-Unis jouent un rôle de plus en plus important dans le commerce extérieur du Québec. Ils absorbent 85,0% des exportations internationales de biens en 1999 par rapport à 74,4% en 1988. Les exportations québécoises vers ce marché ont triplé entre 1988 et 1999. 
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Les États-Unis sont aussi le principal pays d'origine des importations canadiennes dédouanées au Québec, mais le phénomène de concentration joue moins ; les importations en provenance de ce pays augmentent tout de même de 7,0% en moyenne de 1988 à 1999. 
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LE COMMERCE AMERICAIN :
· L'élection de Bill Clinton en 1992 a marqué la volonté des Américains de donner la priorité à leurs problèmes intérieurs, en particulier à leurs difficultés économiques. Le slogan le plus mémorable de la campagne du gouverneur de l'Arkansas était "It's the economy, stoopid!" (traduction : va donc eh bouffon!). 

· Partant de là, et d'avoir conservé un archi-ennemi de la stature des regrettés Soviétiques, la politique étrangère des États-Unis donne aujourd'hui la priorité à la recherche des avantages économiques. 
DOCUMENT : LA STRUCTURE GÉOGRAPHIQUE DES ÉCHANGES COMMERCIAUX 
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Présentation : Les chiffres indiquent l'importance (en pourcentage) des grandes régions dans le commerce américain. Certains pays appartenant à ces régions sont indiqués en détail. On peut envisager à la fois l'évolution du rang occupé par ces pays dans le commerce des États-Unis et celle de l'équilibre entre exportations et importations pour chaque zone géographique. 

Il convient de mettre l'accent en particulier sur trois groupes de pays :
· L'ALENA (Accord de Libre-Echange Américain) qui réunit aux États-Unis depuis 1994 le Canada et le Mexique. Mais les échanges entre les trois pays ont commencé à croître bien avant la signature de ce traité, dont l'effet le plus spectaculaire est de renforcer le processus d'intégration entre le Mexique et ses deux partenaires, malgré les disparités encore très fortes. 

· L'Europe et le Japon, qui constituent avec les États-Unis les pontes de la fameuse "triade". Toutefois la place de l'Europe dans les échanges américains se réduit tandis que celle du Japon augmente. 

· L'Asie (Japon compris) est la région dont l'importance commerciale pour les Américains a augmenté le plus. Cette progression n'est qu'en partie imputable à l'essor des échanges avec le Japon. Les Nouveaux Pays Industriels d'Asie du Sud-Est (tigres et dragons) y sont pour une bonne part. Au fur et à mesure de leur développement, ils échangent avec les Américains de plus en plus de produits finis et de moins en moins de matières premières, ce qui augmente leur importance dans des échanges mesurés en valeur et non en volume. 

L'équilibre est rarement atteint dans les échanges des États-Unis avec les autres pays. Il faut rappeler que les Américains ont enregistré en 1996 un déficit commercial de plus de 166 milliards de dollars (624 d'exportations et 790 d'importations). Ce déficit est particulièrement important avec le Japon, et de plus en plus sensible avec la Chine populaire. Les Américains reprochent à chacun de ces deux pays leurs pratiques commerciales semi-protectionnistes et font pression sur eux pour qu'ils s'ouvrent davantage. Toutefois la crise asiatique survenue depuis (au cours de l'été 1997) a déplacé les reproches américains vers des critiques de l'organisation interne des économies (et de la politique) de leurs partenaires asiatiques. 

En revanche les échanges avec l'Europe ou avec l'Amérique latine, dont l'importance a en fin de compte peu varié, tendent à trouver de nouveaux équilibres. 

  

CONCLUSION 

· Les Américains réorganisent leur champ d'action 

· Les relations commerciales sont de moins en moins déterminées par leur histoire (les relations traditionnelles avec l'Europe) 

· Les relations commerciales sont de plus en plus déterminées par leur géographie (l'hémisphère américain et surtout l'ALENA conclu en 1994, l'Asie Pacifique et surtout l'ouverture économique de la Chine et la négociation au sein de l'APEC). 
Entre parenthèses, la même remarque peut-être faite pour l'évolution des flux migratoires vers les États-Unis, et d'une façon générale, on trouve des tendances analogues dans la plupart des grands pays industrialisés ( la Grande-Bretagne qui finit par jouer le jeu européen, l'Allemagne qui redécouvre la Mitteleuropa, l'Australie qui dit zut à la reine d'Angleterre). C'est peut-être un fil rouge du programme de terminale.

· Toutefois, si les échanges commerciaux se redéploient vers les Amériques et l'Asie-Pacifique, les relations financières des États-Unis les maintiennent solidement dans la solidarité atlantique 

· Les flux financiers transatlantiques sont encore supérieurs de moitié aux flux financiers transpacifiques. 
· C'est avec des firmes européennes que les entreprises américaines préfèrent opérer les fusions acquisitions qui sont à la mode aujourd'hui (la dernière en date entre Chrysler et Daimler-Benz).
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